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N U I T  D E S  C H A S S I V O R E S

Partagez vos belles 
prises !

Soyez nombreux à nous faire 
parvenir photos, vidéos et reportages 
cynégétiques afin d’alimenter 
la prochaine et tant attendue 
« Nuit des chassivores » ! Organisée 
en avril par l’Association des jeunes 
chasseurs de Meurthe-et-Moselle, 
cette soirée rend honneur à ces 
instants qui vous ont fait frissonner ! 
Faites passer le message et envoyez-
nous vos montages vidéos ou photo 
sur CD ou DVD au siège de la FDC 54 
ou par messagerie à ajc54@orange.fr
La date de cette soirée est indiquée 
sur le site de la FDC 54 : 
www.fdc54.com

N
ous avons proposé aux 
jeunes chasseurs de 
venir découvrir la chas-

se au chien d’arrêt. Le RDV 
était fixé à 9 heures pour 
une vingtaine d’entre eux. 
Après avoir donné toutes les 
consignes, chaque équipe a 
été définie avant de se lancer 
dans une entraînante mati-
née de chasse. Cette année, 
à l’inverse des saisons précé-
dentes, de nombreux jeunes 
chasseurs sont venus avec 
leur chien : c’est ainsi que 
nous avions des drahthaars, 
des braques, munster lander, 
épagneuls mais aussi des 
croisés comme par exemple 
un croisé chien de garenne 

(ça existe !). Chacun a eu la 
chance et le plaisir de tirer 
ou de voir des oiseaux mais 
surtout – et le plus impor-
tant – tous ont pu découvrir 
le travail du chien et obser-
ver des arrêts ! La journée 

de chasse terminée avec en 
poche quelques photos sou-
venirs du tableau, les convi-
ves se sont remémoré les 
meilleurs moments autour 
d’un repas offert par la 
fédération.

A S S O C I A T I O N  D E S  J E U N E S  C H A S S E U R S  D E  M E U R T H E - E T - M O S E L L E

Chasser en plaine 
avec son compagnon

Agent Général d’Assurances - intermédiaire en opération de banque 
n°orias 09.051.775  

Comment chasser l'esprit tranquille
pour vivre pleinement ma passion ?
• Une protection optimale si vous êtes victime d'un accident
• Une protection étendue pour les dommages causés aux tiers
• Des garanties pour vos chiens en cas d'accident

Individuel, sociétés de chasse, 
ACCA, organisateur de battue…

Un spécialiste Chasse à votre 
service !

Adrien CLOQUARD   
125 rue Mon Désert

54000 NANCY
� 03.83.90.19.19    
� 03.83.40.44.16

� agence.cloquard@axa.fr
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Arrêt à patron des drathaars.

La Nuit des chassivores 2009.
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C
’est dans la commune de 
Chavigny, non loin de 
Nancy, que 22 concur-

rents ont été présentés 
pour répondre au Tan. Pour 
réussir ce test, le chien doit 
démontrer une passion de 
la chasse dans la recherche 
du gibier, marquer l’arrêt 
et faire preuve d’un bon 
équilibre, notamment au 
coup de feu. Dix chiens 
ont su déjouer les pièges 
des perdrix. S’en est suivi 
une séance de confirma-
tion en vue de l’obtention 
du pedigree définitif, avec 
la présence de M. Hugue-
ny, juge de la Société cen-
trale canine. Les 22 chiens 
présentés à cet examen de 
confirmation ont tous été 
reçus. Après l’excellent 
déjeuner pris à la brasserie 
Le Bonaparte de Vandœu-
vre-lès-Nancy, une initia-
tion au field-trial était pro-
posée. Quatre concurrents 
ont ainsi pu s’initier à ce 
concours bien particulier, 
tandis que les plus passion-
nés du public bénéficiaient 
des excellents conseils pro-
digués par M. Hugueny, qui 

juge également en concours 
de travail. Une journée 
réussie pour cette première 
manifestation organisée par 
le DCF dans notre région 
et qui en appellera sans 
doute une nouvelle l’an 
prochain ! En effet, étant 
donné le nombre de chiens 
présents, l’Alsace-Lorraine 
est indéniablement une ter-
re de drahthaar !
Pour tout renseignement 
sur le Deutsch Drahthaar 
ou pour connaître les portées 
disponibles, n’hésitez pas 
à contacter Pierre Gualtierotti, 
délégué Alsace-Lorraine, 
au 06 26 80 55 33
pierregualtierotti@yahoo.fr

T E ST  D ’ A P T I T U D E S  N AT U R E L L E S  À  C H A V I G N Y

Belles bêtes
LE 29 AOÛT DERNIER, LE DRAHTHAAR CLUB DE 
FRANCE ORGANISAIT – PAR L’INTERMÉDIAIRE DE 
SON DÉLÉGUÉ D’ALSACE-LORRAINE ET AVEC 
LE CONCOURS DE L’ACCA – UN TEST D’APTITUDES 
NATURELLES (TAN) OUVERT AUX SUJETS DE CE 
MAGNIFIQUE CHIEN D’ARRÊT DE 6 À 36 MOIS.
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ARMURERIE DE L’EST

Chaina du Bois de Cornailles, 
meilleur Tan et sélectionnée 
pour la finale à l’arrêt 
sur perdrix.

D
R

N É C R O L O G I E

Georges Lopez nous a quittés
En décembre dernier, nous avons appris le décès soudain 
de Georges Lopez, président de l’Acca de Champenoux depuis 
de nombreuses années. Nous garderons en mémoire l’homme 
du soleil et sa passion pour les oiseaux chassables, mais surtout 
un rassembleur d’hommes qui savait apporter les compromis 
dans la joie et la bonne humeur. Il fut également président 
du foyer rural Campussien. Nous présentons toutes 
nos condoléances à ses proches.

03 87 32 52 90

03 87 74 17 90

03 83 81 01 08

03 82 25 04 04

03 82 86 49 00 

03 87 71 46 32

03 82 47 15 15

03 82 20 72 39

03 87 29 20 50

03 87 85 11 23

03 87 95 67 94 

03 87 03 09 09
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C
’est donc une chance cyné-
gétique pour le départe-
ment de Meurthe-et-Mo-

selle, mais aussi pour les 
limitrophes, et force est de 
constater que sur les 80 sta-
giaires, peu de « résidents » 
y participent, alors faites pas-
ser le message au plus grand 
nombre !

À QUI S’ADRESSE LE STAGE ?

À vous tous : adjudicataires, 
responsables ou directeurs de 
chasse, chasseurs et même 
non-chasseurs, mais aussi bien 
évidemment aux futurs 
conducteurs de chien de rou-
ge. Si ce stage est obligatoire 
pour cette dernière catégorie 
de personnes, il est ouvert à 
toutes et à tous, pour satis-

faire sa culture personnelle, 
pour améliorer ses connais-
sances ou encore adopter les 
bonnes attitudes sur le ter-
rain ! Des agents de l’ONF et 
de l’ONCFS suivent d’ailleurs 
ce stage régulièrement.

COMMENT SE DÉROULE-T-IL ?
Il se compose de deux jour-
nées complètes (vendredi et 
samedi) et d’une demi-jour-
née (dimanche), intégrant 
cours théoriques en salle 
(éducation du chien, races, 
balistique, législation, maté-
riel), et présentations diverses 
sur le terrain (scénario, maté-
riel, démonstration). Bref, on 
ne s’ennuie pas et le tout dans 
une ambiance conviviale !

D’UN POINT DE VUE PRATIQUE

Le coût : il est supporté au 
maximum par l’Unucr natio-
nale, ne reste à votre charge 

qu’une faible participation, la 
restauration et éventuellement 
l’hébergement. L’équipe de 
moniteurs, comme à l’habitu-
de de l’Unucr, intervient béné-
volement. C’est une occasion 
supplémentaire de côtoyer des 
passionnés prêts à partager leur 
savoir et de faire plus ample 
connaissance avec l’équipe 
« nationale ». Je serai présent 
lors de ce stage, et me tiens 
également à votre disposition.

NICOLAS BOUILLON, UNUCR 54◆

Renseignements et réservations :
François Magnien
18 rue de la Louvière 
55100 Haudainville 
03 29 80 85 27.

S TA G E  N AT I O N A L  D E  F O R M AT I O N  U N U C R

Pour être le meilleur
COMME CHAQUE ANNÉE DEPUIS SA CRÉATION, L’UNUCR 
ORGANISE DEUX STAGES NATIONAUX. NOTEZ BIEN CE 
RENDEZ-VOUS HABITUEL DES NEMRODS DU GRAND 
EST, LE DERNIER WEEK-END DE JUIN (25,26 ET 27), 
SUR LE CAMPUS ONF DE VELAINE-EN-HAYE.

A G C P  5 4  ( A S S O C I A T I O N  D E S  G A R D E S  C H A S S E  P A R T I C U L I E R )

L’echinococcose alveolaire toujours d’actualité…
LE 2 OCTOBRE DERNIER, L’AGCP A ORGANISÉ AVEC LA PARTICIPATION DE L’ACCA LOCALE UNE RÉUNION 
D’INFORMATION SUR L’ECHINOCOCCOSE ALVÉOLAIRE, À LA SALLE POLYVALENTE DE RÉMÉRÉVILLE.

U
n auditoire attentif a 
écouté les explications 
de Benoît Combe, direc-

teur de l’ERZ (Entente Rage 
Zoonose). La propagation de 
parasite se fait par l’intermé-
diaire du campagnol qui, lui, 
est consommé par le renard, 
qui finit par rejeter dans ses 
crottes les échinocoques. 
M. Combe a précisé l’im-
portance de prendre des pré-
cautions lors de la manipula-
tion des renards morts pour 
les chasseurs et les piégeurs. 
L’évolution de la maladie est 

telle que presque tout le ter-
ritoire national est concerné. 
Dans certains départements, 
50 % des renards sont por-
teurs de la maladie. La présen-
ce de goupil en milieu urbain 
est de plus en plus fréquente. 
Tout le monde doit se sentir 
concerné, chasseurs, piégeurs, 
ramasseurs de champignons, 
agriculteurs, jardiniers ama-
teurs, promeneurs et amou-
reux de la nature. Même 
si cette maladie est encore 
rare, il est important de bien 
se laver les mains après des 

contacts à risques, de jardi-
ner avec des gants et de bien 
vermifuger son chien qui lui 
aussi est un porteur sain. La 
cuisson des aliments détruit 
le parasite. Après l’exposé de 
M. Combe, un certain nom-
bre de fausses idées sur l’uri-
ne du renard, l’eau de javel ou 
encore à propos de la congé-
lation ont été balayées. Toutes 
les personnes présentes à cette 
conférence ont appris les ges-
tes élémentaires de prévention 
contre ce nouveau parasite qui 
aujourd’hui a pris la place de 

la rage, virus désormais éli-
miné par une vaccination 
efficace. Nous remercierons 
M. Combe pour la qualité de 
son exposé sur cette maladie 
et comptons sur lui pour ani-
mer d’autres réunions sur ce 
thème. Merci également à 
Olivier Maillot, garde-chasse 
particulier et chasseur mem-
bre de L’Acca de Réméréville, 
mais surtout organisateur de 
cette soirée, avec la partici-
pation de la municipalité de 
Réméréville.

PHILIPPE CHONE◆
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L
’Association nationale 
de la chasse, en parte-
nariat avec la fédéra-

tion, met toujours un 
point d’honneur à réaliser 
cette journée. C’est Claude 
Guillerme, président de la 
chasse et administrateur 
de la fédération de Meur-
the-et-Moselle qui a 
accueilli les chasseresses 
pour une journée convi-
viale dans la neige. Il faisait 
bon se retrouver dans la 
cabane de chasse pour se 
réchauffer !
Le traiteur du village, 
M. Coulon, avait, quant à 
lui, mis les petits plats dans 
les grands pour le bonheur 
de ces dames. Au program-
me de cette journée, une 
chasse le matin et une autre 
l’après-midi, où les mes-
sieurs se sont démenés pour 

faire sortir les animaux ! Le 
soir, on comptait au tableau 
deux chevreuils et deux 
sangliers. Amélie, surnom-
mée « la danseuse » par le 
président (car elle bouge 
tout le temps) a prélevé un 
sanglier de 40 kg ! Une bel-
le prise pour sa première 
année de permis, puisque 
l’an dernier elle pratiquait 
encore la chasse accompa-
gnée (mais avait tout de 
même à son palmarès un 
sanglier et un chevreuil). La 
présidente nationale 
Mme Pion était aux côtés de 
la déléguée de l’ANLCF de 
Meurthe-et-Moselle, Rolan-
de Kramer, pour cette 
agréable journée. Toutes ces 
dames ont promis de se 
retrouver la saison prochai-
ne pour des chasses au 
féminin, moments privilé-

giés où les hommes ne sont 
pas bannis, puisque ce sont 
eux qui accueillent et tra-
quent pour le plaisir de ces 
chasseresses !
L’organisation de l’assem-
blée générale de l’ANLCF 
nationale qui se déroule 
dans notre département 
les 15 et 16 mai 2010 
demande beaucoup d’at-
tention et de temps, nous 
vous attendons nombreu-
ses et nombreux lors de 
ces journées.

* Chapelle de Meine : chaque 
année un pèlerinage a lieu à la 
Source aux eaux bénéfiques. 
L’histoire locale raconte que ce 
nom vient de Charlemagne qui, 
au cours de ces nombreux péri-
ples de chasse dans ces lieux, 
frappa le sol de son épée. Une 
source jaillit, qui lui permit de 
s’abreuver ainsi que les person-
nes qui l’accompagnaient et les 
cris du prince : « Amène amè-
ne » donnèrent le nom à ce 
lieu.

A N LC F  5 4

Femmes de terrain
LE 14 FÉVRIER DERNIER, UNE QUINZAINE DE CHASSERESSES CONVIÉES 
PAR LA FÉDÉRATION DE MEURTHE-ET-MOSELLE ET L’ANLCF 54 SE SONT 
RETROUVÉES AU LIEU-DIT LA « CHAPELLE DE MEINE »*, POUR CHASSER 
CERTES, MAIS SURTOUT PRENDRE DU BON TEMPS.

06 30 52 63 44
06 14 89 20 75

MARCHAND JEAN-PIERRE 
ENTREPRISE DE TRAVAUX PUBLICS

Spécialisée dans le curage et la création d’étangs

www.marchand-jean-pierre.com

51290 GIGNY BUSSY

L O U V E T E R I E

Nouveau président, 
nouveaux louvetiers
Le groupement départemental comptait 
16 louvetiers en exercice. Tous étaient 
renouvelables au 31 décembre 2009. 
Il a été décidé de renforcer la zone 
du Grand Nancy et d’y affecter Philippe 
Kierren, en conséquence, le groupement 
compte désormais 17 lieutenants 
de louveterie. Treize louvetiers ont été 
reconduits dans leur fonction pour cinq 
années, quatre nouveaux ont été 
recrutés. Jean-Marc Brier, d’Eply, 
(06 12 65 02 53), sur le massif 6 
du passage, remplace Nathalie Fonty, 
démissionnaire. Régis Receveur, 
de Marainviller, (06 98 82 13 44), 
sur le massif 30 de Mondon, remplace 
Paul Oswald, démissionnaire. Jean-Éric 
Maljean, de Colombey-les-Belles 
(06 77 38 22 63), sur les massifs 15, 16, 
17 et 19, remplace Patrick Massenet qui 
a souhaité ne pas être reconduit dans 
ses fonctions. Bernard Deguy, de Villey-
le-Sec, (06 82 22 56 33), sur les massifs 
13 et 14 de Haye, qui supplée Philippe 
Kierren. À la suite de ces modifications, 
Gilles Grosdidier a été élu par ses pairs 
nouveaux président du groupement 
départemental. Les comités de suivi 
et de pilotage du plan de chasse 
sanglier sont également en cours 
de renouvellement avec la nomination 
de quatre chasseurs par unité choisis 
parmi les candidats volontaires.
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REPORTAGE

ON NE COMPTE PLUS LES ACTIONS MENÉES PAR LA FDC 54 POUR REDONNER 

VIE À LA CHASSE AU PETIT GIBIER. DANS LE CADRE DE LA POLITIQUE DÉDIÉE 

AU PETIT GIBIER SÉDENTAIRE, UNE OPÉRATION DE COMPTAGE DE LIÈVRES ET 

DE PERDRIX DE GRANDE ENVERGURE S’EST DÉROULÉE LE 6 MARS DERNIER 

SUR UNE PARTIE DU GIC DE L’AMEZULE PRÈS DE NANCY.

PETIT GIBIER :

Donner 
sans compter !

Y ALLER OU NE PAS Y ALLER ?

C’est la question que les partici-
pants ont pu se poser au lever du 
jour. Dix centimètres de neige au 
sol par endroits ! Le vent soufflait 
en rafales. La neige tombait en 
abondance. Des conditions pas 
franchement idéales pour une 
opération de comptage de petit 
gibier. Sur la route, la circulation 
était difficile, les voitures, heu-
reusement fort peu nombreuses, 
roulaient au pas. Pourtant l’envie 
d’aller assister à ce comptage 
était plus forte pour la plupart 
des participants. Si les conditions 
devaient ne pas s’améliorer, il 
serait certainement annulé et à 
cette allure, beaucoup d’entre 
eux allaient sans doute arriver en 
retard. En se rapprochant du lieu 
de rendez-vous, les assauts nei-
geux s’espacèrent et la couche au 

ter main-forte aux chasseurs. 
Certains maires des communes 
concernées étaient présents pour 
soutenir l’action et faire naître 
des vocations de chasseurs chez 
leurs jeunes administrés. L’ac-
cueil était pris en charge par 
Michel Collin, président du GIC. 

L’organisation de la journée et 
les consignes étaient assurées 
par Bruno Heckenbenner, 
administrateur de la FDC 54, 

sol était moins épaisse. Un sem-
blant d’éclaircie se dessinait 
même à l’horizon, du côté de 
Champenoux. Arrivé à Velaine-
sous-Amance, beaucoup de mon-
de se pressait déjà sur le stade où 
était fixé le rendez-vous.

PAS VRAIMENT 

UNE AMBIANCE DE CHASSE

Une ambiance qui ne ressemblait 
pas tout à fait à celle d’une jour-
née de chasse ordinaire. Pas d’ef-
fervescence particulière, pas 
d’aboiements de chiens, pas d’ar-
mes non plus pour cette battue à 
blanc. Dans les tenues, si le vert 
et le camo dominaient cepen-
dant, beaucoup de non-
chasseurs, des enfants et des 
randonneurs aux tenues 
bigarrées étaient là pour 
venir prê-

des participants. Si les conditions 
devaient ne pas s’améliorer, il 
seseraraitit c cerertataininememenent t anannunulélé e ett à à
cecetttte e alallulurere, , bebeauaucocoupup d d’e’entntrere
eux allaient sans doute arriver en
rereretatataardrdrdr . ... EnEnEnn ssse e e e rarararrapppppppppprorrororochchchchananananant t t t dudududu l l l lieieieieu u u u u
deddededede r rrenenenene deddededdez-zz-vovovoooususus, , lelelelell s s s asasa sasaututts s s neneei-i-i
gegegegegeggg uxuxuxuxux s sss’e’e’e’eespspsppsppacacacacaacèrèrèrèrèèrè enenenene t t tttt etetetetet ll llla a a aaa cococococoucucucucucheheheheheh  aaa aa aau u uuuu

leurs jeunes administrés. L’ac-
cueil était pris en charge par
MiMiM chchelel C Colollilin,n, p prérésisidedentnt d du u GIGIC.C.

L’L’ororgaganinisasatitionon d dee lala j jouournrnéeée e ett 
les consignes éttaient asa surées
papapapapaparr r r rr r BrBrBrBrBrBrununununununu oo ooo HeHeHHeHeHeHeH ckckckckckckenenenenene bebebebebebbennnnnnnnnnnerererererr,  , 
adadddadmimiiininiiststrarateteurur d ddee lalaallaaa F FFDCDCCDCC 5 554,4,4,

mes non plus pour cette battue à
blanc. Dans les tenues, si le vert
etet l le e cacamomo d domomininaiaienent t cecepepeeen-n-n
dadantnt, , bebeauaucocoupup d de e nonon-n-
chasseurs, des enfants et des
rararararr ndndndnddddononononnnenenenen urururururss ss s auauauauaux xxxx x tetetetenununnuununuesesesseseses
bibibb gagarrrréeéeées s ététaiaiienent t làlàlà p pououur r
veveveeev nininiinn r r rrrr prpprprprp ê-ê-êêê-

Le matin, briefing 

par Bruno 

Heckenbenner.

Des chevreuils ont 

également été levés.
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MEURTHE-ET-MOSELLE COMPTAGE DE PRINTEMPS PERDRIX ET LIÈVREMEURTHE-ET-MOSELLE COMPTAGE DE PRINTEMPS PERDRIX ET LIÈVRE

chargé de la communication et 
responsable du secteur 8 de l’Est 
nancéien. Quant à la partie tech-
nique, elle a été confiée à David 
Thelinge, technicien de la fédé-
ration.

LIGNES MARCHANTES 

ET LIGNE POSTÉE

Les participants étaient répartis 
en quatre groupes avec une ligne 
marchande et une ligne postée. 
Ceux postés avaient pour mission 
de dénombrer les animaux qui 
franchiraient la ligne à leur droi-
te pour éviter les doubles comp-
tages. Sur les lignes de crêtes, il 
ne faisait pas chaud au poste, le 
vent du nord soufflait toujours 
en rafales, et si on enviait ceux de 
la ligne marchante, ils avaient en 
revanche à franchir d’incessantes 
rangées de barbelés !
Après les premiers comptages, 
les groupes ont été réunis pour 
procéder, en commun, au comp-
tage d’une vaste étendue, initia-
lement prévue pour être parta-
gée en deux. Le programme a 
été modifié en raison d’une tren-

CHASSEURS DE L’EST • N° 118. AVRIL 2010 • 9

taine de participants qui n’ont 
pas rejoint le groupe du fait des  
intempéries.
À l’issue de cette dernière opéra-
tion, tous se sont retrouvés au 
stade de Velaine-sous-Amance 
pour un casse-croûte apprécié de 
tous et le débriefing.

BILAN EN DEMI-TEINTE

Ce jour-là, ont été dénombrés 
149 lièvres soit 7,1 animaux aux 
100 ha, et 55 couples de perdrix, 
soit 2,6 couples aux 100 ha.
Des résultats que Michel Collin 
espérait un peu meilleurs. Il faut 
admettre cependant que les condi-
tions météo, d’une part, et les par-
ticipants manquants d’autre part, 
ont sans doute permis à pas mal 
d’animaux de passer au travers. On 
connaît en effet la faculté des liè-
vres à tenir le gîte par mauvais 
temps si on ne leur marche pas des-
sus. Des résultats qui devront donc 
être relativisés et affinés pour déter-
miner l’attitude à adopter pour la 
prochaine saison de chasse !

◆CHARLES RICHTER

LE GIC 
PETIT GIBIER 
DE L’AMEZULE

À gauche, beaucoup 

d’enfants et randonneurs 

étaient là pour venir prêter 

main-forte aux chasseurs.

Ci-contre, de gauche 

à droite, Michel Collin, 

président du GIC 

de L’Amezule, David 

Thelinge, technicien 

et Bruno Heckenbenner, 

administrateur 

de la FDC 54.

Michel Collin avec tous les participants sur le stade

de Velaine-sous-Amance où était  fixé 

le rendez-vous.

Il a été créé en 1996 

pour gérer le lièvre qui 

est en plan depuis 5 ans. 

En 2008, une politique 

de repeuplement de 

perdrix grises a été initiée 

à l’échelle du GIC qui 

regroupe 12 communes 

de l’Est nancéien. 300 à 

400 oiseaux sont lâchés 

annuellement. En été, 

ce sont de jeunes oiseaux 

qui sont lâchés à partir de 

parquets de pré-lâchers. 

Le suivi des populations 

est assuré par des 

comptages de printemps. 

La perdrix est gérée 

en plan de chasse avec, 

pour l’instant une 

attribution zéro 

jusqu’à obtention 

d’un objectif 

de population 

de 10 pour 100 ha.

Une action de régulation 

des prédateurs y est 

menée, ainsi qu’une 

politique d’amélioration 

du milieu avec la mise 

en place de jachère faune 

sauvage, de cultures 

à gibier avec des cultures 

intermédiaires comme 

la moutarde, 

particulièrement 

appréciée des oiseaux. 

L’aménagement 

est complété par 

la mise en place 

d’agrainoirs et 

de tôles abris.
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